
CoelhoHUMBERTO
Présentons le nouveau joueur

parisien, Coelho Humberto.
Né le 20 avril 1950 à Cedofes­

ta, près de Porto, Humberto avait
débuté dans le petit club de Ra­
maldense avant de signer, en
1966, à Benfica qui attiretous
les regards et les convoitises au
Portugal. Dès lors, sa carrière est
fulgurante. Remplaçant, au départ
de Germano, Humberto allait vite
devenir le pilier inamovible de
l'équipe nationale et montrer sur
tous les terrains du monde sa ri­
gueur défensive et son démon
offensif. Les Français s'en étaient
aperçus à leurs dépens lors du
dernier France­Portugal à Colom­
bes : Humberto avait été à l’ori­
gine du deuxième but lusitanien !

Depuis une vingtaine d'années,
c'est le deuxième Portugais qui
tente sa chance dans la capitaleParis­Saint­Avec  Humberto,
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pour “la première”
Reims est favori
devant Paris S.­G.

IEN sûr, l'ordinateur qui a cons­
titué le calendrier du champion­

nat de France n'a pas fait preuve
de beaucoup d'imagination en nous
faisant rencontrer, pour notre pre­
mier match à domicile le Paris­St­
Germain : c'est exactement ainsi
que commença la saisonprécédente.

Mais on peut penser que les Pa­
risiens espèrent que la similitude
s'en tiendra là : ils avaient été bat­
tus par 6 à 1 !

En fait, c'est une formation très
prometteuse que Just Fontaine et
Robert Vicot — le tandem — nous
présenteront et fort capable deme­
ner à bien les ambitions de DanielHechter rendre enfin à la capi­
tale une équipe du niveau de feu le
Racing­Club de Paris. L'affaire par­
rait bien engagée si l'on considère
que, sur le canevas majeurde
l'équipe qui accéda aux demi­finales
de la Coupe de France (qui ne se
souvient de ce match), sont venus
apporter leurs mérites reconnus le
styliste bordelais Tokoto, les espoirs
français Travetto (Bastia) et Piasecki
(Sochaux). Enfin, le prestigieux Por­
tugais Humberto, C’est ce dernier qui
constitue la nouveauté la plus spec­
taculaire. Ce défenseur internationala été désigné meilleur sportif por­
tugais en 1974, Outre ses qualités
techniques bien connues, sa présen­
ce au Parc des Princes devrait atti­
rer une importante colonie portu­
gaise dans les tribunes

Mais dans l'immédiat, son utilisa­
tion a posé un petit problème tac­
tique à Justo : son mariage avec le
solide Novi en position défensive etle dispositif de ses interventions of­
fensives. Car Humberto, toutcomme
notre Laraignée, est un redoutableattaquant.

Ce mot « attaque » est d'ailleurs
à l'honneur au sein de la formation
parisienne qui a toujours aimé l'of­
fensive même si cela lui a, un cer­
tain temps, causé quelques mécomp­tes

L’enrôlement d'un « défenseur of­
fensif » et de deux nouveaux atta­
quants, Tokoto et Piasecki dans
l'effectif est sans doute une confir­
mation de cette tendance.

Pour le Bordelais, ce sera peut­
être l'année de la reconnaissance de
ses talents. Maître absolu de sa bal­
le, effaçant l'adversaire avec subti­
lité, c'est un relanceur qui pourrait
bien mettre M'Pelé à contribution et
le placer dans la course au titre des
buteurs. Cette réflexion nous ramè­
ne à Bianchi et à Reims, brûlants
de renouer brillamment avec le
championnat devant leur public.

Les fluctuations de l'effectif cham­
penois ont surtout modifié l'attaque.
Par rapport à la fin de saison pas­
sée, elle a vraiment nouveau visage
avec le retour du buteur argentin et
les apparitions de Vergnes, le solide
attaquant corse et de Ducuing, le
fin technicien parisien.

En défense, la nouveauté vientde
Dubouil, le Bordelais, qui aura à
résoudre un problème de complé­
mentarité avec Laraignée.

Mais Dubouil n'a pas joué àSt­Etienne
Il est certain que l'ensemble a

belle allure et ce n'est pas sans
raison que certains ont placé notre
équipe parmi les candidates au ti­tre,

Sous l'autorité de Pierre Flamion
revenu dans le club de son épa­
nouissement sportif, le Stade de
Reims voudra ne pas manquer sa
présentation au public champenois
en match officiel.

Il en a les moyens
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Francois M'PELÉ

Spectacle édifiant
ES hasards des vacances m'ont amené à Evian oùle Paris­Saint­Germain prenait ses quartiers d'a­
vant­saison. Je n'ai pas manqué d'aller assister à

quelques séances de travail de ceux qui allaient être jus­
tement nos premiers adversaires à domicile.

A la fois par curiosité bien naturelle, pour bavarder
avec quelques joueurs (et notamment l'ancien sélectionné
cadet du Nord­Est Dahleb) et par amitié pour Just Fontaine.

A chaque séance, dans un stade magnifique domi­
nant le lac Léman intégré dans le paysage, plusieurs di­
zaines d'estivants, la plupart peu connaisseurs, assistaient
aux exercices et aux jeux que dirigeait Robert Vicot, sous
l'œil vigilant deJusto.

Parmi les réflexions, le long de la main­courante, j'ai
pu enregistrer, comme un « leit­motiv » l'étonnement de
voir ces garçons se livrer avec autant de plénitude, jus­
qu'à la limite de leurs forces et certains au­delà.

Une fin de matinée, alors que le jeu avait été intense
malgré la grosse chaleur, on entendit même l'entraîneur
couper la séance : « Ça suffit les gars ! Sur le plan joie
de jouer et esprit, c'était parfait ! »

Pour le football c'était un merveilleux exemple de
conscience professionnelle et il est dommage que si peu
de spectateurs en aient été témoins.

Au moment où la saison reprend et où le football va
connaître, à côté de mille manifestations d'enthousiasme
l'habituel cortège de sarcasmes, j'ai pensé qu'il serait in­
téressant de vous reproduire cette image réconfortante
apportée par le premier « vent de la balle ».

Lucien PERPERE ­
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Lucien MULLER, qui fut un mo­
ment en pourparlers avec Reimsa finalement signé un contrat
d'entraîneur pour Burgos (Espa­
gne) où l'a rejoint l'attaquant
d'Angers Antic.

Paris­S.­G. et Just Fontaine
étaient fort mécontents de l'éta­
blissement du calendrier qui les
oblige à se déplacer deux fois
consécutives pour débuter cechampionnat.

Il y a deux nouveaux interna­
tionaux cette saison. Pas dans
l'équipe de France ! Non, mais.
arbitres. Ce sont MM. Konrath et
Vautrot qui rejoignent leurs cinq
collègues, MM. Kitabjian, Héliès,
Wurtz, Vigliani et Verbeke.

il était allé passer quinze
jours à Benidorm. Non qu'il
y ait été contacté par un quel­
émissaire madrilène, barcelo­nais ou sévillan,rassurez­vous.

C'est au poste frontière du
Perthus que commencèrentses (légers) ennuis. Surpris
de voir un « touriste » par­
lant si bien l'espagnolgagner
la France au volant d'une voi­ture immatriculée dans la
Marne, le gendarme deser­
vice demanda force explica­
tions au conducteur. Celui­ci,dans un français hésitant,
les fournit bien volontiers.A croire qu'il n'était pas
convaincu, le représentant de
l'ordre réclama « les pa­piers ». Confiant, Santiago
plongea dans son portefeuille
mais patatras…. de passeport,
point ! Comble de malchan­
ce, à cet instant précis : il
l'avait oublié à l'hôtel, 800
kilomètres plus bas ! Et pas
question, bien sûr, de retour­
ner au point de départ.

Prié de quitter son volant,
ce drôle de vacancier deplus
en plus suspect, dut télépho­
ner au poste de police audit
hôtel pour se faire confirmer
que son passeport était belet bien resté dans un tiroir
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de la chambre et ainsi com­
mencer à prouver sa bonnefoi.

Enfin rassuré, l'homme en
uniforme voulut alors en sa­
voir plus sur ce grand dis­
trait. Quand il eut appris qu'il
était footballeur professionel,ailier gauche du stade de
Reims au surplus, le ton dela voix changea instantané­
ment et notre n° 11 put pas­ser son chemin sans autre
forme de procès.

Que n'avait­il pas déclaré
ses états de service (sportif)
avant ?

Pour autant, l'ami Santa­
maria n'était pas au bout dece « calvaire  hispano­fran­
çais ». Arrêté à la douane
cette fois, il dut ouvrir son
coffre. Rien de « louche »
apparemment, aux yeux du
représentant de l'administra­
tion, sinon un sac qu'il em­
poigna pour en vérifier le
contenu. Las ! en le sortant,la belle assiette en porcelai­
ne blanche que Madame avait
acheté en guise de souvenir,
roula au sol et vola en éclats !Décidément.

Du coup, le douanier se
multipliant en excuses, San­
tamaria en fut quitte pourune
fouille pluscomplète.

Fut­ce un mal pour un
bien ? Il ne nous en a pas
fait la confidence.
DE CHARYBDE EN SCYLLA

C'est un autre genre de
mésaventure, plus génante fi­
nalement, qui est survenue à
Georges /ech. Quittant son
lieu de vacances sur la côte
languedocienne, l'ainé de la
famille eut à peine accompli
quelques kilomètres, que son
moteur lâcha.La panne bête. et mé­
chante puisqu'elle l’obligea à
abandonner sur place la voi­
ture. Restait le recours de
« remonter » avec levéhicule
paternel, mais comble d'infor­
tune, celui­ci avait été volé au
cours de la nuitprécédente.
Un autre genre de série noi­
re !En désespoir de cause,
Georges dut se replier sur un
engin de location, qui, lui, le
ramena à bon port et sans re­
tard pour la reprise de l'en­traînement.

L'histoire ne dit si, depuis,
M. Lech père a récupéré son
bien, ce qui, touscomptes
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faits, est encore le plus im­portant.
L’'HOSPITALITE SUISSE
Les Rémois ont donc effec­

tué leur désormais annuel pé­
riple en Suisse, en ramenantdes résultats moyens (une
défaite compensée par unsuccès)

Le plus marquant restera le
déjeuner auquel undirigeant
de Lausanne les convia le di­
manche suivant leur échec à
Bâle, et sans penser un seul
instant que quarante­huit heu­res plus tard, ils « mange­
raient » ses propres joueurs !
Repas typique en effet, servi
dans le vignoble surplombantle lac Léman, à base demets campagnardsarrosés
(juste ce qu'il fallait) de vins
du pays.

Dans la salle, avait été ten­
du un drapeau français en
l'honneur des hôtes champe­
nois : cette autre délicate at­
tention prouve, à tout le
moins, que la légendaire hos­
pitalité helvétique n'est pas
un vain mot et qu'entre spor­
tifs, elle ne reste pas lettre­morte.

Mais c'est par Bâle que la
délégation rémoise avait en­
tamé son court séjour. Dans
cette ville rhénane de plus
de 200.000 habitants, ils eu­
rent la surprise d'être logés
dans un « petit palace » de
renommée internationale, avec
piscine à l'étage, vitrines ta­
pe­à­l'œil pour touristes for­tunés.

Le « grand luxe » quoi,
contrastant avec l'aspect plus
rustique du confortable moteloù ils descendirent pour la
deuxième étape, implanté à
six kilomètres de Lausanne,
en pleine nature, avec piscinede plein air cette fois.

Outre que ce cadre agreste
leur porta chance sur le ter­rain, ils découvrirent aussi
avec intérêt, pas très loin, un
parcours sportif naturel que
Pierre Flamion et M. Horrer,le préparateur physique, mi­
rent à profit, après l'avoir
eux­mêmes testé, pour y lan­cer leurs joueurs, dans les
nombreux exercices proposés
en terrain varié, au cœur de
la forêt. Marche sur desron­
dins de bois, sauts de plot
en plot, équilibre sur barres
basse et haute constituèrent
apparemment un dérivatif mê­

Occasion
lant l'agréable à l'utile puis­
qu'un succès s'ensuivit.

Voilà peut­être, sinon le se­
cret de la réussite future, du
moins une expérience à re­
nouveler… s'il ne manquait
l'essentiel un parcoursadapté.DUBOUIL
ET LE SUPER­INTENDANT

Jean­Claude Dubouil vient
de réaliser son premier trans­
fert. Lui qui ne s'était prati­
quement jamais arraché à saterre girondine, a d'ailleurs
du mal à se mettre dans sa
nouvelle peau de transplan­
té champenois. Mais, comme
Paris ne s'est pas bâti en un
jour, Reims finira bien par le
conquérir, et vice­versa.

L'ex­Bordelais avait pour­
tant débarqué en pays de
connaissance, plus précisé­
ment en immeuble de connais­
sance puisqu'il a Léon Des­
menez comme voisin. Ainsi
les contacts furent­ils plusvi­
te établis.

Le directeur sportif dtctasrmmse fit d'ailleurs une joie de
mettre la main à la pâte le
jour où arriva le camion de
déménagement. Jean­Claude
et son épouse, retenus à Bor­
deaux pour les dernières for­
malités administratives à ré­
gler, ne se retrouva dans ses
meubles, en effet, que vingt­
quatre heures après leur li­
vraison et leur installation sur
lesquelles Léon Desmenez
avait veillé avec un soin ja­
loux de super­intendant.

Reste au nouveau défen­
seur stadiste à faire définiti­
vement partie des meubles au
sein du club. Mais là, Léon
Desmenez ne pouvant éven­
tuellement que le guider et le
conseiller, c'est bel et bien à
lui dejouer.

BERNARD­LE­BIENHEUREUX
Bernard Ducuing, deson

côté, a élu domicile dans une
résidence ouvrant sur le ca­
nal, mais en ce qui le concer­
ne, aucun problème d'adapta­
tion, apparemment : il baigne
dans le bonheur, à deux heu­
res de route de la capitale.
Voilà donc un nouveau pro­
fessionnel heureux à Reims.
Puissent sa gouaille et sonentrain faire tache d'huile,
car rien de tel qu'un climatserein pour engendrer lessuccès.

BRASSERIE DE L'ECLAIREUR
Sectiond’‘“Allez­Reims”’­ PMU.

85, PLACE D'ERLON ­
Location pour le Football, le Catch et la Boxe =OUVERT

PSNACK ­BAR<
TÉL. 47.56.95

JOUR ETNUIT : —
Sandwiches Hot Dogs Croque­Monsieur« Nos Spécialités *
Rognons de veau flambés * Choucroute

Côtes de bœuf * Confit d'oie
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LE GARDIEN

PANTELIC Ilija
Né en 1952 à Kozici
Vient deBastia
1,85 m, 85kg

LESDEFENSEURS
TRAVETTO André

Né en 1948 à Marseille
1,70 m, 70kg

NOVI Jacky
Né en 1946 à Bellegarde
Vient de Nimes
1,74 m, 73 kg

HUMBERTO Coelho
Né en 1950 àCedofesta(Portuga!)
international portugais
1,82 m, 77 kg

BADE Jack
Né en 1954 enGuadeloupe
1,74 m, 66 kg

BAUDA Denis
Né en 1947 à Grenoble
Vient de Nancy
1,72 m, 67 kg

CARDIET Louis
Né en 1943 à Quimperlé
1,73 m, 72kg

MILIEU DETERRAIN
LAPOSTE Jackie

Né en 1952 en Martinique
1,75 m, 67 kg

LES ATTAQUANTS
FLOCH Louis

Né en 1947 à St­Pôle­de­Léon
Vient de Paris F.C
1,73 m, 66 kg

PIASECKI Francis
Né en 1951 à Talange
1,76 m, 70 kg

DAHLEB MustaphaNé en 1959 à Bougie
Vient de Sedan
1,72 m, 65 kg

TOKOTO Jean­Pierre
Né en 1948 à Douala
1,75 m, 70kg

DOGLIANI Pierre
Né en 1942 à Marseille
1,75 m, 68 kg

M'PELE François
Né en 1947 à Brazzaville
1,78 m, 71kgNOSSIBOR

Rfoiégee

Cesjoueurs
TOUT SAVOIR SURPARIS­SAINT­GERMAIN

"EST à Saint­Germain qu'est né le Paris S.­G. animé alors
par Henri Patrelle, sangermanois de toujours. Mais Pa­
trelle fait partie de la cour du football, puisque membre

du Conseil fédéral. À dire vrai, c'est un grandbâtisseur.
Il y eut d'abord le Stade de Saint­Germain, seigneur en

CFA qui fit un beau soir, se rallier à son « maillot blanc » la
foule de la capitale (déjà) à l'occasion d'un quart de finale contre
Marseille. || y a six ans de cela. Puis vint le Paris S.­G., blason
créé pour faire honneur aux parrains venus de la capitale. Ce
P.S.G., après un an, de « Nationale » accéda à la Division |.
C'était la grande réussite. Mais l'année suivante, on fit dispa­
raître le mot « Saint­Germain », tout comme disparaissaientPa­
trelle et ses mousquetaires.

Paris F.C. continuait, Paris­Saint­Germain aussi, mais dans
son domaine de l'Ouest seulement.

L'an passé, un conquistador moderne, Daniel Hechter, alla
trouver Patrelle et lui proposa de recommencer ses campagnes.
Ainsi fut fait : Patrelle avait les troupes d'assaut. Daniel Hechter
l'argent et beaucoup d'alliés. On fit alors appel à JustFontaine
qui bouillait d'impatience dans sa province après avoir connu
l'honneur de commander l'équipe deFrance.

En septembre 1973, nouveau départ, donc, de ce Paris­Saint­
Germain. Objectif : la conquête de Paris, mais l'adresse politi­
que d'assurer que cette première saison ne serait faite que d’'ap­
prentissage, de rodage.

Son coup d'éclat, devant Stéfan Kowacs fut d'écraser Tou­
louse avant de se reposer sur ses lauriers coupés enrafale.
Paris S.­G. était premier et roi du bonus. || battait le Red Star !
Alors les esprits s'échauffèrent. On enrôla deux nouveaux
joueurs : M'Pelé et Spiegler. Tout sembla possible avec l'enca­
drement de Cardiet, Dogliani, Deloffre.

Paris S.­G. apparut au sommet du championnat, réalisa deux
exploits en Coupe, contre Nancy et Metz. Puis il se qualifia en
barrage pour la troisième place.

Pour sa première saison en première division, il a assuré
son maintien (15°) avant de disputer — à Reims — une demi­
finale de la Coupe de France contre Lens.

Un match dont nous nous souvenons….
QUOI DE NEUF?
Les installations d'entraine­

ments à Saint­Germain ressem­
blent aujourd'hui davantage à un
club professionnel. Robert Vicot
s'est vu confier tout ce qui con­
cerne le travail physique, Just
Fontaine le domaine technique, et
surtout le P.­S.­G. a effectué un
renfort particulièrement judicieux.

Avec Humberto, grande vedette
européenne, Tokoto un dribbleur
de charme, Piasecki une des meil­
leures frappes de balle du foot­
ball français et l'arrièreTravetto
au sng bouillant, Fontaine et Vicot
ont amélioré chacune de leursli­gnes.

Autant dire que Paris­S.­G. sem­
ble définitivement cette fois mis
sur rails et prépare avec soin ses

Paris, Benfica viendra jouer à
Paris le 5 septembre prochain,
gratuitement. Un deuxième Paris­
Benfica a été conclu pour le dé­
but de la saison prochaine : il
ne coûtera pas bien cher aux di­
rigeants parisiens. Double bonne
affaire donc d'avoir acquisHum­berto.

Paris­S.­G. voit donc plus loin
que le bout de son nez. Un Paris
panache nous est promis, dans
un Parc des Princes que l'on dit
regénéré et que l'on escompte
copieusement garni par la nom­
breuse colonie portugaise de lacapitale.

LE TANDEM
VICOT­FONTAINE

On a souvent coutume, pour
souligner le travail technique en­
trepris et réalisé auParis­S.­G.,
d'assoc:er le nom de Fontaine à
celui de Vicot. Rien de plus nor­
mal d'ailleurs, car les deux
« compères » sontcomplémentai­res.

On connaît Justo, le canonnier
de 1958, et toute sa carrière de
A à Z. Il est, officiellement, au
Paris­St­Germain directeur spor­
tif. Robert Vicot est chargé du
poste d'entraîneur et des respon­
sabilités de la mise en condition
physique des joueurs.

C'est un homme de 44 ans, néà lcry­sur­Seine mais qui a fait
toute sa carrière de pro (arrière
latéral) à l'OM puis à Toulon avec
lequel il condamna le RCP à la
Division !l, puis, par voie de
conséquence, aux oubliettes.En
tant qu'entraineur, il débuta au
Lavandou avant de s'occuper de
Châteauroux et d'entamer une
nouvelle carrière au PSG.

Le travail de chacun a été bien
défini, en début de saison, Vicotet Fontaine appliquent, sur les
terrains d'entrainement, un plan
de préparation physique et tech­
nique qu'ils ont élaboré et misau point ensemble. Vicot est
beaucoup plus « homme de ter­
rain » que Justo mais Fontaine
est souvent pris par l'envie irré­
sistible de se mettre en tenue.
En règle générale, cependant,il
se contente de suivre la prépa­
ration du bord de touche et ne
manque pas d'eng… ou de con­
seiller ses élèves, selon les évé­nements.

L'association = Fontaine ­Vicotressemble et ce n'est sans
doute pas un hasard quand on
connaît les liens qui unissent
Justo à son ancien entraineur du
stade de Reims au tandem
Batteux­Redin il y a quelques sai­
sons à Nancy. Un technicien jus­
qu'au bout des orteils d’un côté.
Un meneur d'hommes de l’autre.

Fontaine, s'occupeégalement
du recrutement et c'est lui qui
impose ses idées et ses hommes.On peut affirmer qu'aucun Pari­
sien n'a signé au club sans sonconsentement.

Vicot et Fontaine sont, donc,
parfaitement complémentaires,
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REIMS ­Tél. (26) 47­48­89
Terrasse climatisée

IDEMLGARAGE
7, rue Duquenelle

Téléphone : (26) 47­44­20 REIMS
Depuis 25 ans vous propose un service complet :

® MECANIQUE GENERALE
© TOLERIE, PEINTURE
© PARKING COUVERT AU MOIS
© VOITURES OCCASIONS TOUTES MARQUES

Etablissement conventionné
Conditions spéciales aux Supporters sur Cartes

RENAULT
19, Route de Witry, REIMS ­ Tél. : (26) 07­33­67

51057 REIMS CEDEX
Succursale :
Châlons­sur­Marne, 20 bis, rue du Grand­Mau ­ St­Memmie

Téléphone : (26) 68­33­96
41 Agents. Départements Marne ­ Ardennes

Carrosserie Automobile
Jean­Claude &@HERAUTConcessionnaire

16­18, Avenue de Paris — 51100 REIMS
—— Téléphone : (26) 88­22­16

“La Coupole”
— Son Restaurant

— Son Bar
— SonSelf

— Sa Brasserie
73, PLACE DROUET­D'ERLON 51100 REIMS

(26) 47­86­28 — (26) 47­59­38Téléphone :

Concessionnaire
ALFA­ROMÉO ­ VOLVO

14, Rue DiderotREIMS/TINQUEUXTéléphone : (26) 08.01.13

Coup d'envo

Arbitre : M. KITABJIAN ­ Juges de toi

ré Nille Coidfute
HOMMES et DAMES*Spécialiste

de la coupe
aux ciseaux
Coiffures bouclées
pour Damespa
33, rue Coucelles ­ REIMS 9

Tél. : (26) 47.16.63 x I, AL,
Le meilleur accuei

AVANT ET APRES LEMATCH
BAR —BRASSERIE
‘LesSupporters35, rue Buirette

TAILLEUR
BURETTE
2 rue Théodore ­ Dubois REIN

Siège de la Section
des Anciens

Ses Spécialités
et son Couscous

44, rue des Elus ­R EIMS
Tél. : (26) 47­48­56

GARAGE DU RHONE
187, rue de Neufchâtel, REIMS ­ Tél. : (26) 47­64­19

E” PELAYO Miche
CRÈMES GLACÉES

PRODUITS SURGELES
25, rue Sébastopol! — REIMS

Tél, : (26) 07­05­60 et 07­224

Vente en Gros et Demi­Gros



COUTANT
| 557 252! SOpÉRGTCE

PARIS S.G.V
MAILLOT BLEU

CULOTTE BLANCHE
he : MM. KOLTES et KLETOURSKI M. TRICHARD etFILS

Ambulancier attitré
du Stade de Reims2. PASSAGE SUBÉ ­ REIMS| Tél.47­34­7079, Bd Jamin ­ 51100 REIMS Entr. : Robert VICOT

Tél. : (26) 07­06­59 ­ 07­24­13|: )JAGE »Brasserie
vous est réservé 140 de croisière sans bruit. Et sansessence.AubergeSainte­Geneviève

#% Son cadre rustiqueet intime
#* Ses menus
* Sa carte
*% Ses spécialités

sur commande 8
* Son bar discothèque MEMRCE DE S­BENZ Bar américain
87, avenue de Paris ­ REIMS (Ambiance agré ble

Tél. : (26) 08­21­13 SODIVA

REIMS

*%
ET A PORTER
AUTEQUALITE= LESEQUIPES |‘

BATTEUX Frérëé
Spécialistes

SPORTS
8 RAVIER BERTAUD 6

msn s 4 DURAND HUMBERTO 5e)5 9 BIANCHI À 9 /M'PELÉ B;| 2 10 SIMON DOGLIANI 10 A> 5LARAIGNÉE sat TS TABACHOTELde ali Le Cheval Blanc
11 SANTAMARIA | 7 FLOCH Section « Allez­Reims »

3 BRUCATO LAKOLI 2 59, avenue de LaonREIMS6 Tél. : (26) 47­41­11À REIMS 12 ROBERT PARIS S. G. 12 LAPOSTE Far
RESTAURANT |

LE FLORENCE | s.a Jacques VERON | | POISSONNERIE
43, Boul, Foch ­ REIMS ­ Tél,47­35­38 DU MARC HÉ

CONCESSIONNAIRE EXCLUSIFEts Maurice PLACETAUSTIN ­ TRIUMPH ­ ROVER 27, rue de Mars ­ REIMS
MORRIS ­ M­G ­ JAGUAR POUR VOS BANQUETS

Tél. matin : (26) 47­33­30x 47­02­73*51 H CORMONTREUIL Pour vos commandes :
SES SPECIALITÉS




